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Le mot du président :  

 
  Chers Amis, 
 

 Avant la grande fête de Pâques, ce temps de carême est un 
temps particulièrement favorable à notre apostolat. En effet, il nous 
rappelle que Notre-Seigneur est mort sur la croix pour tous les hommes 
sans exception, sans pour autant en faire des prédestinés, puisque 
justement ce mystère de la Rédemption s’adresse à tous les hommes de 
bonne volonté. Des hommes de bonne volonté, les animateurs du 
M.J.C.F. en rencontrent encore beaucoup parmi les jeunes qu’ils 
côtoient : les derniers camps d’hiver, dont vous découvrirez quelques-
unes des nombreuses grâces reçues dans les pages suivantes, sont là pour 
en témoigner. « C’est une goutte d’eau dans un océan » me direz-vous. 
Goutte d’eau certes, mais goutte d’ « eau vive », qui donne la vie éternelle 
(cf. Évangile de la samaritaine, Jean IV), et qui à elle seule sauve 
beaucoup d’âmes. Et même si leur nombre semble dérisoire à côté de la 
dépravation toujours accentuée de notre jeunesse, qu’importe pour un 
animateur, car « Je vous le dis, il y aura plus de joie dans le ciel pour un 
seul pécheur qui se repent, que pour quatre-vingt-dix-neuf justes qui 
n’ont pas besoin de repentir » nous dit Notre Seigneur (Luc, XV, 7). 
C’est là le mystère de la miséricorde divine auquel sont appelés à 
participer les animateurs du M.J.C.F.  

Comme Notre Seigneur lors de sa passion, les animateurs 
doivent parfois surmonter des difficultés ; ils naviguent à contre-courant, 
un courant d’autant plus perturbant que la mission propre au M.J.C.F. est 
la pêche en haute mer, réservée à une élite de marins aguerris et 
expérimentés.  Mais c’est sur l’ordre du Christ lui-même qu’ils le font : 
« Duc in altum » ordonne Notre Seigneur à ses apôtres (Luc V, 4). Cet 
appel est relayé par les papes qui ont encouragé la participation active des 
laïcs à l’apostolat des prêtres ; c’est ainsi que Pie XII, défiant toutes les 
lois des mathématiques, posait l’équation suivante : « 1 prêtre + 6 laïcs > 
7 prêtres » afin de bien signifier qu’il est indispensable que tout 
catholique s’investisse dans la reconquête des âmes. En effet, dans notre 
société laïque, plus aucun prêtre ne peut rentrer en soutane dans un lycée 
public ; et comment les jeunes reconnaîtront-ils un autre Christ dans les 
prêtres modernistes dont l’aggiornamento a fait des zombies complexés 
de leur catholicisme ? C’est donc la mission propre des animateurs : 
témoigner à leur entourage que la vie chrétienne est la seule qui rend 
pleinement heureuse. Cet appel de l’Église, les évêques de la Tradition 
s’en sont une nouvelle fois faits l’écho au cours des derniers mois, 
confirmant à nos jeunes la nécessité de pérenniser leur œuvre parmi 
toutes celles de la Tradition, et leur donnant ainsi l’assurance d’un 
précieux soutien dans  leur action (voir encadré).  

Aussi nous faut-il être à la hauteur de cette grande mission que 
l’Église nous a confiée. Et pour cela nous avons besoin de votre aide. De 
même que nombre d’ouvriers s’activent dans la préparation d’un navire 
avant son départ, sans pour autant être du voyage, vous êtes vous aussi de 
ceux qui collaborent étroitement à notre apostolat par vos prières (la 
récitation du 2ème mystère glorieux vous est réservée dans le cadre du 
rosaire vivant du M.J.C.F.), par vos sacrifices, et par votre aide 
matérielle. Celle-ci nous est précieuse et nous tenons à vous remercier des 
généreux efforts consentis ces dernières semaines pour nous accompagner 
dans notre achat immobilier. Nous avons besoin que cette aide se 
pérennise, et pour cela nous vous encourageons à susciter votre 
entourage, à nous faire connaître auprès de ceux qui seraient susceptibles 
de nous aider et qui pourront ainsi recevoir de nos nouvelles. 

C’est ainsi que, de même que la résurrection de Notre Seigneur 
a marqué le triomphe sur la mort de la Croix, votre aide contribuera à 
« multiplier les saintes avant-gardes d’une armée héroïque, dont l’action, 
si Dieu le veut, peut préparer une victoire et un triomphe difficilement 
imaginables aujourd’hui » (Pie XII : Allocution du 18 février 1958 aux 
curés de Rome). 
         Sébastien Coulomb 

 

Le mot de l’aumônier général :  
 

Chers Amis, 
 

Cette lettre vient vous trouver en plein carême alors que nos 
efforts de mortification nous préparent à saisir la grâce de la croix et 
de la Pâque, « nous purifiant de toute souillure de la chair et de 
l’esprit » dit saint Paul (2 Cor. 7, 1). Et de l’esprit insiste saint Léon 
le Grand car « nous devons mortifier notre liberté dans la nourriture, 
mais pour mater sous la même loi les autres convoitises » (4e sermon 
sur le carême). Et le saint pontife insiste surtout sur les effets : «  [Ce 
temps liturgique] est celui où, évitant la contagion de tous les vices, il 
nous fait acquérir des vertus durables. » Durables car, une fois 
l’effort d’ascétisme volontaire terminé, les vertus doivent demeurer 
sous peine de carême inutile ! 

Le pape encourage alors nos âmes à s’habituer de pardonner 
– « Ce temps est celui de la douceur et de la patience, de la paix et du 
calme » –, à la joie – « Que la modestie des âmes religieuses ne soit 
pas triste mais sainte : qu’aucun murmure de quelconque plainte ne 
les saisisse, elles à qui ne manquent jamais les consolations des 
saintes joies ». Alors que s’épaissit toujours plus la perspective de la 
crise économique type 1929, « la pauvreté chrétienne est toujours 
riche car ce qu’elle a dépasse de beaucoup ce qu’elle n’a pas, et elle 
ne redoute pas de souffrir de l’indigence de ce monde, elle, à qui est 
donné dans le Seigneur de toutes choses, de posséder toutes choses ». 

Saint Léon nous invite donc à un esprit vraiment surnaturel 
qui, dans cette vallée de larmes, prend « tout à gré » telle Jehanne en 
sa prison. Or, cela suppose un grand détachement vis-à-vis de ses 
idées propres, si souvent étriquées. Une véritable remise en question 
pour la jeunesse passionnée et inexpérimentée, même la meilleure, 
celle de nos équipes M.J.C.F ! En particulier, saint Léon insiste sur la 
haine du démon, « adversaire de toute vertu », qui met « en œuvre les 
ressources de sa malice pour tendre à la piété les pièges tirés de la 
piété même et pour essayer de vaincre par la gloire ceux qu’il n’a pu 
abattre par la pusillanimité ». C’est bien de l’élite chrétienne dont il 
est question ici : « Il est difficile, en effet, que la louange humaine ne 
séduise pas celui qui mène une vie digne de louange. » Satan a ainsi 
tenté le Sauveur Lui-même dans un deuxième assaut, Jésus ayant 
d’abord repoussé toute atteinte de sensualité après sa quarantaine de 
jeûne : Il pouvait être mûr pour l’orgueil. « Prenons garde donc aux 
ruses de l’adversaire non seulement dans les séductions de la 
gourmandise mais aussi dans notre propos d’abstinence ». 

Notre parade ? « Celui qui se glorifie, qu’il se glorifie dans 
le Seigneur » (2 Cor. 10, 17). Non pas à la manière des protestants, en 
chantant des psaumes et des louanges qui charment les oreilles et 
satisfont l’intelligence : « Mes petits enfants, n’aimons pas en paroles 
ni de langue, mais par des œuvres et en vérité » avertit saint Jean (1 
Jean 3, 18). Saint Léon, dans son cinquième sermon, explique quelles 
sont ces œuvres : « Usons donc, bien-aimés, des institutions 
vénérables du plus favorable des temps, et polissons le miroir de 
notre cœur avec un soin plus attentif. » On l’a compris : un attentif 
examen de conscience suivi d’une confession, exceptionnelle par sa 
contrition et son ferme propos, non seulement effaceront l’orgueil de 
tout péché mais en plus tiendront à distance les séductions de notre 
ennemi. « Banalités évidentes » penserons-nous peut-être. 
Certainement. Mais c’est sans originalité ni nouveauté que l’Église 
sanctifie ainsi depuis 2000 ans et c’est le choix que, résolument, nous 
voulons faire pour le M.J.C.F.  

 
       Abbé Nicolas Portail 
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« N e soyez pas une jeunesse molle, soyez plutôt une jeunesse 
enflammée, une jeunesse ardente. Allumez et faites se répandre le 

feu que Jésus vint apporter dans le monde. » 
     S.S. Pie XII (aux lycéens de Rome, 1957) 
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 C’est un événement capital dans la vie du Mouvement que la reconnaissance de 
Mgr Alfonso de Galarreta pour « autorité ecclésiastique supérieure » du M.J.C.F. le 
23 octobre 2008. 
 Le M.J.C.F. en effet est un mouvement d’apostolat catholique qui se doit de dépen-
dre de l’Église enseignante (le Pape et les Evêques), maître de l’apostolat (canon 1327). 
On sait comment le Mouvement fit appel dès ses débuts au clergé pour en recevoir la doc-
trine, les sacrements et la direction afin de mieux accomplir sa tâche apostolique et com-
ment les évêques français refusèrent. Seul Mgr Lefebvre exerça sa paternelle bonté à l’é-
gard de ces jeunes orphelins de l’Église qui profitèrent – et profitent toujours – des prêtres 
et des institutions de la Tradition. Le M.J.C.F. eût bientôt des aumôniers permanents : le 
R.P. Reynaud en 1977, le R.P. Marie-Dominique après 1983 puis d’autres dominicains 
d’Avrillé. Une aumônerie nationale fût même établie en 1991 pour assurer la direction 
ecclésiastique du M.J.C.F. avec un aumônier général à sa tête, un prêtre de la Fraternité 

Saint-Pie X depuis 1996. Il manquait de couronner cette organisation par un évêque successeur des Apôtres, accordant 
définitivement la reconnaissance de l’Église à cette modeste œuvre d’apostolat pour la jeunesse. Cela est fait mainte-
nant. Il n’est plus qu’à remercier Notre-Seigneur Jésus-Christ de sa bonté à l’égard  du M.J.C.F. et les Supérieurs de la 
Tradition qui se sont faits Son interprète, enfin de mériter par notre zèle et notre dévouement auprès des âmes, la 
confiance et le soutien que Mgr de Galarreta témoigne aux jeunes animateurs du M.J.C.F. 

Le M.J.C.F. Œuvre d’Église ! 

Décembre :  
 Environ 250 jeunes partent à l’assaut des pistes dans les 
Alpes ou dans le Pyrénées : chalets plus ou moins confortables, 
pistes bien enneigées dévalées à toute vitesse, magnifiques ran-
données en raquette, fondues et tartiflettes soigneusement pré-
parées, ambiance joyeuse,... tous les ingrédients y sont pour 
favoriser l’apostolat des animateurs qui ne chôment pas ; en 
effet, cette année, les nouveaux sont nombreux à nous accom-
pagner, et, grâce à Dieu, ils sont tous bien disposés et sont 
émerveillés par la découverte des joies qu’apporte la vie chré-
tienne. 
 Ainsi, en Suisse, une nouvelle qui 
lisait les pensées du Saint Curé d’Ars 
confie à une animatrice : « Lis comme c’est 
beau, Dieu nous aime tant que ça ! ». Un 
autre nouveau, de l’Église conciliaire, est 
heureux de découvrir que la messe tradi-
tionnelle existe toujours et, enthousiasmé 
par son séjour, il reçoit le scapulaire et la 
médaille miraculeuse. En Suisse toujours, 
des jeunes issus de la Tradition découvrent 
notre œuvre d’apostolat avec un fort inté-
rêt. Une première mission apostolique leur 
est confiée : expliquer à une « débutante » 
ce qu’est la messe. 
 Dans les Alpes françaises, un nouveau très intéressé dis-
cute longuement avec l’aumônier et des animateurs de philoso-
phie thomiste tout particulièrement : « Je suis prêt à croire et à 
faire confiance, mais qui me dit que c’est la religion catholique 
qui a raison ? » Heureusement, la pédagogie du M.J.C.F, fruit 
de bientôt 40 ans d’expérience, a tout prévu : les discussions 
d’apologétique viendront apporter les réponses à ses questions. 
A la fin du camp, ravi de son séjour, il fait cependant un repro-
che au chef de camp : « Bon, juste une chose, la prochaine fois, 
faites venir l’aumônier dès le premier jour, comme cela nous  

 
aurons encore plus de temps pour discuter ! ».  
 Pendant ce temps, dans un autre camp, à la fin d’un topo 
du prêtre sur l’économie du salut, une nouvelle participante, 
baptisée mais jamais catéchisée, visiblement impressionnée par 
ce qu’elle vient d’entendre confie à une animatrice : 
«J’aimerais bien avoir la foi, comment faut-il faire ? » Elle 
prendra l’insigne au stage premier et s’engagera à pratiquer la 
vie des sacrements. 
 Dans une paroisse de la Tradition, une nouvelle catholique 
peu pratiquante laisse une annonce : « Recherche groupe de 
jeunes avec amitié réelle et profonde… ». Le prêtre nous l’en-

voie ; elle décide de faire le camp avec nous et 
reprend ensuite la pratique religieuse dans la 
Tradition cette fois-ci, car dit-elle, « elle a 
enfin trouvé des jeunes qui sont des exemples 
de vrais catholiques et qui vivent pleinement 
leur religion ». Elle demandera à recevoir sca-
pulaire et médaille miraculeuse. 
 

Janvier :  
De retour des pistes, les animateurs préparent 
« dardar » un stage de formation pour complé-
ter et consolider les premières bases reçues par 
les nouveaux en camp d’hiver. Au pro-
gramme : topos sur la crise, sur la responsabi-

lité du chrétien, l’efficacité de l’action catholique et la nécessité 
pour tout jeune de se retrousser les manches pour faire de l’a-
postolat, également des moments de détente et une initiation à 
la liturgie. La province de l’est effectue son stage dans un petit 
village où un animateur, enfant du pays, négocie la possibilité 
d’utiliser l’église du village pour la messe ; le curé, bien qu’im-
prégné des idées modernistes accepte devant l’audace et l’assu-
rance du jeune homme ; « il n’y a plus de messe dans notre 
église depuis bien longtemps, cela fera plaisir aux gens de ve-
nir à vos offices… » confie le maire de la commune. Du coup il 

Quelques événements de la vie du Mouvement : 
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fait photocopier et distribuer à tous les habitants le programme 
des 4 messes prévues durant le stage. Une trentaine de parois-
siens viendront y assister. Ils sont enchantés et reprochent seu-
lement aux animateurs de ne pas avoir fait plus de publicité : 
« de nombreuses personnes des villages voisins auraient voulu 
venir, mais ils n’étaient pas au courant ! ». Pas de problème 
nous reviendrons l’année prochaine, si Dieu veut, et nous rem-
plirons l’église ! 
 Un animateur a fait venir un de ses anciens amis de lycée, 
pas du tout catholique mais très demandeur ; à la fin du stage, il 
demande à se faire imposer la médaille miraculeuse et dit à son 
ami : « Peut-être qu’un jour je devrai me convertir, alors peux-
tu m’expliquer comment il faut faire pour être baptisé ? ». 
Alors qu’au cours d’un de ces topos de stage, nous abordons le 
sujet de la foi moderniste, un des nouveaux s’exclame : « mais 
cette notion de foi qui est un sentiment, 
c’est exactement ce qu’on m’a appris au 
catéchisme [conciliaire] ! »  
 Ailleurs, c’est une nouvelle protes-
tante qui affirme qu’elle n’a jamais ren-
contré de jeunes à la fois aussi accueillants 
et aussi fermes dans la foi, qu’elle a beau-
coup appris à notre contact, et qu’il lui 
arrive parfois de prier comme les animatri-
ces le lui ont appris… Il reste encore bien 
du chemin, mais elle est dans la bonne di-
rection ; prions pour sa conversion. 
 A la fin de ces stages, plusieurs dizai-
nes de jeunes (dont des nouveaux qui ont 
déjà compris bien des choses) demandent à 
recevoir l’insigne du Mouvement qu’ils 
s’engagent à porter fièrement en tous 
temps et en tous lieux ; c’est une première 
marque d’engagement à servir Notre Seigneur à travers un 
apostolat quotidien dans leur milieu de vie en utilisant le 
moyen du M.J.C.F.. 
 

Février :  
 Une chinoise athée, qui avait fait un camp ski voilà quel-
ques années, est invitée par une animatrice à la cérémonie du 
mercredi des Cendres à Saint Nicolas du Chardonnet ; mais elle 
ne venait plus depuis un certain temps à nos activités, elle dé-
cide de nous rejoindre et emporte avec elle son chapelet et un 
petit livre de prières que lui avait offerts son équipe plusieurs 
mois auparavant : rien n’est jamais perdu. 
 Un jeune qui fréquentait l’une de nos équipes une autre 
province M.J.C.F. depuis plusieurs années semblait ne pas 
comprendre l’état actuel de l’Église. Or, depuis septembre 
2008, il avait rompu les rapports avec l’équipe du fait de son 
éloignement pour poursuivre ses études. Voici qu’au cours d’un 
week-end de province, il revient et confie à l’un de nos anima-
teurs : -« La crise que traverse l’Église est véritablement hors 
du commun, c’est une autodestruction de l’Église ! » - 
« Pardon ?!». . Les animateurs en sont retournés. La semence 
portée en terre il y a plus d’un an, était restée apparemment 
sans résultat, mais elle a germé dans le silence…  Voici qu’il 
comprend la crise de l’Église. Aujourd’hui, il vient de temps à 
autre à la chapelle desservie par la Fraternité Saint Pie X, lit la 
vie de Mgr Lefebvre et, faute de pouvoir venir aux réunions du 
M.J.C.F., discute souvent en contact personnel avec les anima-
teurs. Deo gratias ! 
 Un jeune, proche des communautés Ecclesia Dei, fré-
quente une équipe depuis quelques mois. Il confie à un de nos 
animateurs : « Merci beaucoup pour les articles que tu m’as 

prêtés sur la débâcle des communautés Ecclesia Dei, mainte-
nant je comprend l’importance de soutenir la Fraternité sacer-
dotale Saint Pie X. ». 
 Dans l’Est, une jeune fille paraplégique a entendu parler 
du M.J.C.F. ; baptisée, elle a fait sa première communion mais 
reste éloignée de la pratique depuis longtemps. Elle confie 
même : « Je ne sais pas si j’ai encore la Foi ». Son handicap ne 
lui permet pas de se rendre aux réunions d’équipe. Qu’à cela ne 
tienne : une animatrice va régulièrement lui rendre visite, dis-
cute avec elle, lui fait lire un à un tous les Savoir et Servir. Et 
voilà qu’elle veut retourner à la messe : « Maintenant je m’y 
prends dès le lundi pour avoir un véhicule spécialisé pour 
m’emmener à la Messe le dimanche. » L’animatrice lui a appris 
à utiliser un Missel. Elle envisage maintenant de se faire confir-
mer. Un Abbé lui rend visite et l’équipe de Nancy se charge de 

lui faire les cours de catéchisme. Prions 
pour sa persévérance. 
 Ailleurs, une jeune fille de la Tradi-
tion mais dont la foi était prête à s’étein-
dre, accepte après bien des supplications 
de venir assister à une réunion. Elle est 
enchantée : « J’ai vraiment redécouvert 
ce qu’est la joie et l’amitié chrétienne. 
J’ai vraiment envie de poursuivre avec 
vous ». 
 A Lyon, lors d’un collage anti-
porno, les animateurs sont accostés par 
trois jeunes ; et les voilà partis à discuter 
philo, nature humaine, et amour vrai avec 
leurs nouvelles recrues, à... 2h00 du ma-
tin, seau de colle dans une main, balai 
brosse dans l’autre ! Il n’y a pas d’heure 
pour les braves... 

 

Mars :  
 Après un chapelet d’équipe dans une église de Lyon, une 
anglicane convertie au catholicisme avoue qu’elle est dégoûtée 
par l’Église moderniste dans laquelle elle a l’impression de 
retrouver l’esprit et le culte de la religion qu’elle avait choisi de 
rejeter. Elle ne supporte plus le faux œcuménisme et reçoit avec 
ravissement l’adresse du prieuré de la Fraternité de la part des 
animateurs. 
 Un peu partout en France, les animateurs organisent des 
sessions afin de préparer d’ores et déjà les prochains camps 
d’été : première découverte de la destination, préparation de 
l’itinéraire, apprentissage ou confirmation dans la pédagogie 
propre du M.J.C.F. et, bien sûr, les premières distributions de 
tracts pour recruter des nouveaux. Déjà les premiers contacts, 
nombreux et intéressés : certains s’inscrivent pour être sûrs 
d’avoir de la place… ! Les animateurs organisent des sondages 
« spécial camp d’été » qui permettent de recueillir d’autre 
contacts. Prions pour que ces âmes puissent enfin découvrir la 
lumière de la Vérité. 
 Tous les dimanches, les équipes du M.J.C.F. se relaient 
pour vendre les Savoir & Servir à la sortie des messes conciliai-
res : excellent moyen de prêcher la vérité, recueillir des 
contacts et, par la même occasion, de rassembler quelques 
fonds modestes mais précieux pour l’achat du local. Dieu voit 
la pureté et la valeur de l’aumône en temps et en énergie que 
les animateurs lui font et Il daignera sans doute, dans sa grande 
bonté, leur en rendre le centuple par l’intermédiaire de géné-
reux donateurs afin que cet achat se concrétise.  
Nous prions pour les intentions exposées dans ces lignes (et 
toutes les autres !). Joignez-vous à nous en devenant Coopéra-
teurs du M.J.C.F 

Conversion de Saint Paul 
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 Avec la semaine de prière pour l’unité des chrétiens, 
les conférences scandaleuses ont été nombreuses. Les ani-
mateurs ont été à plusieurs d’entre elles afin de dénoncer 
l’erreur et de prêcher la vérité. Petit échantillon de cette 
action apostolique.  
A Reims : 
La conférence a pour thème « La connaissance des reli-
gions ; des outils pour permettre aux jeunes générations de 
se déterminer sur le sens de la vie ». Le conférencier, Paul 
Malatre, ancien responsable de l’enseignement catholique 
en France, fait un état des lieux réaliste et alarmant de notre 
jeunesse. Il  énumère plusieurs causes : subjectivisme, rela-
tivisme, syncrétisme en matière religieuse. « Les jeunes ont 
besoins de repères institutionnels » ; « une rivière sans 
berge devient un marécage » affirme-t-
il.  Il dénonce encore la démagogie de la 
très laïque éducation nationale. Puis le 
conférencier propose d’ouvrir les jeunes 
générations aux religions, afin de per-
mettre le développement de la personne 
humaine et l’épanouissement de la so-
ciété. « La religion donne un sens à la 
vie et offre des repères. ». Notre confé-
rencier, visiblement conquis par l’œcu-
ménisme, met sur le même plan toutes 
les religions... Vient le moment des 
questions. Un animateur rappelle tout 
d’abord que la religion a comme but 
premier la gloire de Dieu et le salut des 
âmes avant même son action civilisa-
trice. D’où l’importance d’enseigner la 
vraie religion et non pas les religions ! 
Puis d’autres se lèvent à leur tour et font 
remarquer au conférencier la contradiction que portent ses 
propos. « Vous dénoncez le relativisme, le subjectivisme et 
le syncrétisme puis vous proposez un enseignement œcumé-
nique des religions ? L’œcuménisme n’est-il pas l’une des 
grandes causes sinon la principale de ce que vous dénon-
cez ? ». Dès lors un véritable débat sur l’œcuménisme naît 
dans la salle. Les auditeurs demandent le micro pour réagir 
à nos propos. Un animateur répond alors que la foi est un 
ensemble de vérités objectives. Un autre rappelle que Notre 
Seigneur a demandé d’aller enseigner toutes les nations et 
qu’il n’y a point de salut hors de l’Église. Le débat s’enve-
nime, chacun veut amener son petit grain de sel : « Je suis 
d’accord avec ces jeunes » ; « Non ! Non ! Et non ! La foi 
est subjective ! » ; « Jésus n’a jamais dit hors de l’Église 
point de salut ! ». Finalement le conférencier lui-même en 
arrive à reconnaître une contradiction dans ses propos mais 
fait remarquer : « Avec ce que vous dites il faudrait remet-
tre en question les textes sur la liberté religieuse du 
Concile Vatican II » (Et bien voilà, bravo, vous avez tout 
compris). Alors que l’organisateur de la soirée, voyant sa 
conférence tourner au vinaigre, décide de clore le débat, un 
bon nombre de personnes présentes, sans même laisser le 
temps d’enfiler notre veste, se précipitent vers nous pour 
continuer la discussion. Tous sont assez âgés et responsa-
bles de mouvements ou de catéchèses et s’étonnent de notre 
ténacité et, surtout, de notre formation. Nous les mettons en 

garde sur leurs propos déjà condamnés dans le Syllabus, 
citant à plusieurs reprises Mortalium animos. « Je crois que 
c’est un problème de génération » lance une animatrice en 
pastorale. « Oui, c’est peut être cela, réplique un animateur 
M.J.C.F, vous, vous êtes de la génération de Teilhard de 
Chardin et de Maritain. » (Mais ils sont pénibles ces jeu-
nes, il faut vraiment qu’ils aient réponse à tout !) Finale-
ment, à la sortie nous sommes désignés comme « jeunes 
sympathiques remplis de fougue et de convictions » !  
  
A Paris :  
Ce soir c’est une conférence sur « Œcuménisme : la sainte-
té, une nécessité absolue pour l'Église ? ». Sujet neutre a 
priori, sauf qu'il a lieu dans le cadre d'une rencontre oecu-
ménique entre un curé de paroisse et un pope orthodoxe. 

Un animateur demande la parole : "Je 
suis catholique et on m'a toujours dit 
que la seule Église qui produit la sainte-
té est l'Église catholique. Vous (en 
s'adressant au pope) avez eu des propos 
très justes sur la sainteté, qu'est-ce qui 
vous empêche de devenir catholique ?" 
La salle était composée de fidèles catho-
liques et orthodoxes d'un certain âge. 
Pas de réaction hostile, mais plutôt des 
encouragements venant d'une ortho-
doxe : "Vous êtes courageux d'avoir 
posé la question". Le pope explique que 
c'est important de se poser la question 
dans toute rencontre oecuménique. Il 
indique que pour lui aussi, seule l'Église 
produit la sainteté, mais que dans son 
esprit il ne s'agit que de l'Église ortho-
doxe. Il a le mérite d'être clair sauf que, 

sans la question posée, il ne l'aurait pas dit ! Il se met à cri-
tiquer le « filioque » du Credo en disant que cette expres-
sion est issue, à l'origine, d'un théologien espagnol qui s'est 
cru original en sortant cette expression pour réconcilier tout 
le monde. Pas de réaction du prêtre catholique, alors que le 
pope sous-entend que les catholiques récitent un Credo fol-
klorique depuis des siècles ! Au contraire, ce curé fait re-
marquer qu'il faut dépasser les différences, qu'avant le 
Concile Vatican II on considérait que les autres étaient dans 
l'erreur et qu'il fallait qu'ils se convertissent, mais que tout 
cela est bien fini, qu'il faut cesser les affrontements. Alors 
qu’il se vantait de mieux connaître St Augustin que St Tho-
mas, un animateur lui livre une de ses citations au sujet des 
schismatiques : « En beaucoup de points ils sont avec moi, 
en quelques-uns seulement ils ne sont pas avec moi ; mais à 
cause de ces quelques points dans lesquels ils se séparent 
de moi, il ne leur sert de rien d’être avec moi en tout le 
reste ». Embarras des conférenciers... Réponse du prêtre 
catholique : « Oui, mais c’est sorti du contexte, et puis vous 
savez, on est toujours schismatiques de quelqu’un d’au-
tre ! ».  
Seuls, donc les animateurs étaient présents ce soir-là pour 
défendre la véritable religion du Christ, l’Église catholique.  

Sur le front des conférences 
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 POUR NOTRE ACHAT IMMOBILIER 
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Nom et adresse de l’établissement teneur de compte à 
débiter (votre banque ou C.C.P. ou Caisse d’épargne) 

Nom : ....................................................................................... 

Adresse : .................................................................................. 

Code Postal : ..................Ville : .............................................. 

Tel : ………………………………………… 

 

Merci de joindre un RIB 

Un reçu fiscal vous sera envoyé systématiquement dans les semaines 
qui suivront votre don. 66 %  du montant de votre don est déductible de 

votre impôt dans la limite de 20 % de votre revenu imposable brut. 

 Je souhaite aider le Mouvement à acquérir son immeuble et : 

� Je verse un don d’un montant de ………….. € 

  � Par virement   � Par chèque   (à l’ordre du M.J.C.F.) 

� J’effectue un virement mensuel de ………….. €  

 (Merci de remplir le formulaire ci-dessous) 

Messieurs, je vous prie de bien vouloir prendre note que 

vous aurez à virer le ……… de chaque mois, par le débit 

de mon compte, la somme de :  

   � 20 €    � 50 €     � 100 €    � ……… €  

au Mouvement de la Jeunesse Catholique de France  
 RIB : 30004 01478 00010007664 60 

 IBAN : FR76 3000 4014 7800 0100 0766 460 

 BIC : BNPAFRPPPGB 

 
Je précise que cet ordre est valable jusqu’à révocation 
écrite de ma part. Veuillez agréer, Messieurs, l’expression 
de mes sentiments distingués. 
 
 Signature :    Date :  

 

Notre campagne de recherche des don bat son plein et permet-
tez-nous d’y revenir car il nous manque encore quelques mil-
liers d’euros pour faire une proposition d’achat acceptable. Or il 
est bien certain qu’en l’état actuel des choses, si nous ne pou-
vons pas acquérir notre local, le M.J.C.F. sera à la rue dans 
moins d’une année. C’est donc un appel sérieux et pressant que 
nous nous permettons de renouveler. Tous les dons sont bien 
évidemment acceptés, du plus infime au plus gros ( !). Il y a 
plusieurs moyens. 
D’abord les simples dons. Il faudrait 200 donateurs à milles 
euros pour les besoins actuels (ou milles donateurs à 200 euros). 
Ces dons sont déductibles des impôts à 66 % : par exemple, 
celui qui donne 1000 euros n’en sort réellement que 333 de son 
portefeuille… 
Puis vient la formule des « Opérations 15, 30, 50 … » qui 
consiste à verser mensuellement un petit don : très précieuse 
pour l’avenir, elle permet d’envisager déjà des travaux d’entre-
tien et d’aménagement qu’il faudra faire. 

Enfin, il y a des prêts que nous recevons aussi… 
Pour tout renseignement, M. Taltavull est notre chargé d’af-
faire. Ne pas hésiter à s’adresser à lui (06 61 91 32 90). 
Nous sommes bien conscients des efforts que toutes les familles 
ont à faire, mais en ce carême nous nous permettons d’insister 
sur la valeur de l’aumône, puisqu’elle est signe d’une vraie cha-
rité miséricordieuse : « Rien ne s’unit plus utilement aux jeûnes 
raisonnables et saints que ces bonnes œuvres de miséricorde » 
dit saint Léon. Et, afin que personne ne s’excuse en allégeant 
son incapacité financière, il remarque que Notre-Seigneur a pro-
mis de récompenser un verre d’eau froide : « C’est de l’eau 
froide qui est proposée en exemple de miséricorde, de peur que 
quelqu’un à qui manquerait de bois pour le faire chauffer ne 
pensât être frustré de récompense » (Saint Léon le Grand, 
Sixième sermon sur le Carême)… 
Sûrs de votre générosité, tous les jeunes animateurs du M.J.C.F. 
vous remercient par avance et vous assurent de leurs prières 
ferventes en ce temps de salut. 
 

L’Aumônier général 

Nouvelles de notre local national 

Nom : ..................................................................……………... 

Prénom : ........................................................................……… 

Adresse : ................................................................…………... 

…................................................................................................ 

Code postal .............. Ville : ...........................………............. 

Tél. :......……………………………………………………….. 

� Ancien (province) :.………………................................... 

���� 



IPNS  

1 - � La prière et spécialement dans le cadre des Coopérateurs du MJCF. Je vous prie de bien vouloir m'inscrire comme 
Coopérateur. 
 

2 - � La diffusion de Savoir et Servir, un bon moyen pour répandre la Vérité : 
   Mon abonnement (ou réabonnement) à Savoir et Servir (Lettres aux amis + 2 cahiers semestriels). 
    � normal 20 €     � étranger 30 €      � de soutien 35 € 
   Je commande les exemplaires ci-dessous et je joins la somme de :…………€. 
 + port en national (1 n° : + 1,5 € ; 2 n° : + 3 € ; de 3 à 4 n° : + 4 € ;  de 5 à 8 n° : +5 € ; > à 8 n°: Colissimo). 

N° 57 - Vatican II, la lettre et l'esprit. Faits et textes.      5 € x    ex. =   €. 
N° 58 - La France Chrétienne.         4 € x    ex. =   €. 
N° 61 - Anges et démons.                   5 € x    ex. =   €. 
N° 64 - Une vie... après la vie ?  Qu’est-ce que la mort ?     5 € x    ex. =   €. 
N° 65 - L’Église du IIIe millénaire ! L’ère du renouveau ?    5 € x    ex. =   €. 
N° 66 - 2000 ans d’Église, un trésor caché.      5 € x    ex. =   €. 
N° 67 - La famille a-t-elle encore un avenir ?      5 € x    ex. =   €. 
N° 68 - La Bible, vrai ou faux !          6 € x    ex. =   €. 
N° 69 - Chrétiens, musulmans, avons-nous le même Dieu ?   6 € x    ex. =   €. 
N° 70 - Un seul Christ, Une seule Église.       6 € x    ex. =   €. 
N° 71 - Jésus-Christ : un Sauveur pour notre temps ?        6 € x    ex. =   €. 
N° 72 - La Laïcité, quand César se fait Dieu…      6 € x    ex. =   €. 
N° 73 - Prière ou superstition ?          6 € x    ex. =   €. 
N° 74 - Les sacrements, sources de vie       6 € x    ex. =   €. 
 
Livres : 
La Messe a-t-elle une histoire ? (192 p.)        12 € x    ex. =   €. 
Croisades, inquisition, faut-il demander pardon ?  (228 p.)    12 € x    ex. =   €. 
Carnet de chant              12 € x    ex. =    €. 

Soutien à l’Effort d’Apostolat 
 

Oui à la conversion de la jeunesse, aux vocations religieuses et sacerdotales, aux foyers chrétiens. 
 

 Je souhaite aider le Mouvement de la Jeunesse Catholique de France par :  
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Naissance : 
Le 21 octobre : Céline, fille de M. et Mme Hervé Bigeard, 
baptisée le 1er novembre. 
Le 9 novembre : Madeleine, fille de M. et Mme Alban Caba-
nis, baptisée le 16 novembre. 
Le 21 décembre : Marie-Anaïs, fille de M. et Mme Daniel 
Auvinet, baptisée le 28 
Le 20 décembre : Antoine, fils de M. et Mme Nicolas Dar-
ras, baptisé le 27 décembre. 
Le 23 novembre : Mathilde, fille de M. et Mme Jean-Pierre 
Hubert, baptisée le 6 décembre. 
 
Le 5 janvier : Louis-Joseph, fils de M. et Mme Jean-Michel 
Thomas, baptisé le 18 janvier. 

Le 6 janvier : François, fils de M. et Mme Gilles de Robil-
lard, baptisé le 17 janvier. 
Le 4 février : Sophie, fille de M. et Mme Laurent Cadiet, 
baptisée le 14. 
 
Le 9 février : Lucie, fille de M. et Mme Jean-Louis Bahans, 
baptisée le 15 février. 
Le 16 février : Jeanne, fille de M. et Mme Louis Brière, bap-
tisée le 21. 
 

Prise de soutane : Le 6 février, Loïc Verschuur au sémi-
naire de Flavigny. 
 
 

Mariage : Le 7 février, Pierre de Bonnafos et Marie Daget. 

 Carnet de Famille : 

 
Ils ont été une vingtaine à répondre à la demande émise par 
notre dernière Lettre aux Amis du M.J.C.F. C’est assurément 
un grand encouragement pour les jeunes animateurs de notre 
mouvement à se savoir épaulés, d’abord par les prières et 
sacrifices des coopérateurs et ensuite – ce qui n’est pas négli-
geable – par l’intérêt qu’ils portent à leurs efforts apostoli-
ques. L’apport de la contemplation à l’action ne peut que 
rendre l’œuvre plus parfaite et l’apôtre plus zélé. Aussi, en 
ce temps des aumônes de Carême, ne pouvons-nous que re-
nouveler notre appel pour que de nouveaux coopérateurs 
viennent rejoindre la petite phalange déjà constituée. 
 
Petit rappel. Ces engagements sont simples : chaque jour une 
dizaine de chapelet (qui pourra évidemment être une dizaine 
du chapelet qu’on récite déjà) et offrir chaque jour un sacri-

fice à Notre-Dame à l’intention des membres du M.J.C.F. Il 
ne s’agira pas de rajouter des sacrifices difficiles à ceux que 
la vie quotidienne nous apporte déjà, mais d’offrir tout sim-
plement l’un de ceux-ci pour nos jeunes. C’est simple, mais 
c’est un soutien immense, car l’efficacité du surnaturel est 
sans mesure, c’est celle du cœur de Dieu. 
L’inscription se fait par simple lettre, pour un an. Elle se 
concrétise par un bulletin d’inscription, et les Coopérateurs 
seront tenus informés par la présente Lettre aux Amis, du 
travail apostolique des membres actifs du M.J.C.F. Ils pour-
ront aussi recevoir le Messager de l’Immaculée, revue de 
l’Association mariale, ND de Fatima, fondée par le Père Re-
ynaud. 
 
 

Aumônerie Nationale du M.J.C.F. 

Les coopérateurs du M.J.C.F. 

 
Réservez dès maintenant le week-end du  

 
 30-31 octobre et 1er novembre 2009 

 
le M.J.C.F. organise ses 

 
ASSISES NATIONALES 
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CAMPS D’ÉTÉ, du 2 au 23 août 2009. 
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